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Francis Dhomont (Paris, 1926) est un des 
pionniers de la musique électroacoustique.

Ardent exégète de la modalité acousma-
tique, son œuvre est, depuis 1963, exclu-
sivement constituée de pièces sur support 
qui témoignent d’un intérêt constant pour 
une écriture morphologique et pour les 
ambiguïtés entre le son et l ’ image qu’ il 
peut susciter. Il réalise néanmoins depuis 
2005 des Vidéomusiques avec la vidéaste 
Inés Wickmann. 

Docteur Honoris causa - Université de 
Montréal. 

Grand Prix Mega-Hertz 2013 - Allemagne, 
Prix SACEM 2007, bourse de carrière du 

Conseil des arts du Québec (2000), en 
1999, cinq premiers prix internationaux.  
1997 : Prix Lynch-Staunton, Conseil des 
arts du Canada et invitation du DA AD, 
B e r l i n ,  «  M a g is t e r i u m  »  (19 8 8 )  d u 
Concours international  de B ourge s , 
Fra n c e ,  P r i x  A r s  El e c t ro ni c a  1992 ,  
Autriche. 

De 1978 à 2004, partage ses activités 
entre la France et le Québec où il enseigne 
16 ans à l’Université de Montréal. Vit au-
jourd’hui en Avignon où il se consacre à 
la composition et à la réflexion théorique.

FRANCIS
DHOMONT

Photo : © Inés Wickmann (Montpellier 2017)
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Mélodrame acousmatique de Francis Dhomont

Version novembre 2015

Les textes de Kafka ont fait l’objet d’une nouvelle traduction par Francis Dhomont.

Nombreuses voix, parmi lesquelles celles de Martin Engler, Marthe Forget, Tom 
Goldschmit, Pierre Louet, Marthe Robert, Hans Tutschku, Annette Vande Gorne et 
Marie-Jeanne Wyckmans.

À mon père (celui qui manqua à Franz)

Conçu dès 1997 et lentement mûri, Le cri du Choucas constitue le troisième volet 
de mon Cycle des profondeurs, les deux premiers volets de ce long triptyque — 
trois heures — étant Sous le regard d’un soleil noir (1981) et Forêt profonde 
(1994-96) dont quelques rappels apparaissent dans ce dernier volet. Il s’agit de 
trois « mélodrames électroacoustiques » (M. Chion) inspirés par une approche 
psychanalytique ; ici, celle de Marthe Robert — critique littéraire, traductrice, 
psychanalyste — et particulièrement de son pénétrant essai, Seul comme Franz 
Kafka. Car, comme le remarquait Pierre Schaeffer : « (. . .) comment ne pas 
s’interroger sur l’élaboration même du musical, qui relie assez mystérieusement 
la psychologie des perceptions à celle des profondeurs ? » et, a fortiori, sur la 
genèse de cette musique perceptive qu’est l’acousmatique, « psychologie des 
profondeurs » n’étant que l’autre nom de la psychanalyse. 

Le cri du Choucas, pourquoi ce titre ? Kavka est le nom tchèque du choucas, sorte 
de corbeau, dont l’effigie servait d’ailleurs d’enseigne au magasin de Hermann 
Kafka, père de Franz. Kafka disait lui-même : « Je suis un choucas, un kavka 
désemparé. » La symbolique animale, très présente chez Kafka, m’a suggéré ce 
rapprochement et ce titre : cri profond, solitaire, insolite, jamais emphatique 
et souvent étouffé, qui se fait entendre dans chaque récit de cet auteur, fût-il 
fragmentaire. 

Devant la loi, texte fameux du Procès, constitue le fil rouge de l’œuvre, la Loi étant 
ici une représentation métaphorique des domaines impénétrables auxquels 
se heurte le questionnement humain et non — comme la vulgate et l’adjectif 
« kafkaïen » réduisent généralement la pensée complexe de Kafka — la peinture 
d’aberrations bureaucratiques. C’est surtout « (…) ce à quoi il n’est pas question 
d’échapper. » : une entrée dans la « connaissance » est ici spécialement ouverte 
pour l’homme qui se présente mais elle lui est en même temps interdite. Sa 
question — métaphysique — reste donc sans réponse. Symétriquement, un 
message essentiel lui est adressé qui ne lui parviendra jamais. Kafka, « [d]ans 
La Colonie pénitentiaire, écrit Marthe Robert, (...) réduit la loi à n’être plus qu’un 
pouvoir coercitif démesuré, ayant pour seule fonction l’application automatique 
du châtiment ».

LE CRI DU CHOUCAS     
(2014 - 2015) / 70’17
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Cette longue œuvre a été précédée de quatre Études pour Kafka qui constituent, 
avec de nouveaux éléments, le matériel musical de ce mélodrame. Mais il apparaît 
dans une organisation différente car il obéit à une scénarisation que souligne 
la présence de textes de-et-sur Kafka dits par des voix multiples, connues, 
anonymes ou métamorphosées.

Parmi les thèmes abordés : la Loi, la culpabilité, le père, la solitude, le rêve, les 
messages impossibles, la mort. Extraits de Le Procès, La colonie pénitentiaire, 
Lettre au père, Le verdict, Journal, Lettres à Felice, Le terrier, Un message impérial, 
La métamorphose.	

12 sections 								      
                                                                       Débuts	                   Durées

01- Entr’ouverture		  00’00		  01’56

02- La loi			   01’56 		  04’28

03- La colonie pénitentiaire 	 06’24		  04’37	

04- Paraphrase I			   11’01		  01’20

05- Attente			   12’21		  05’10

06- Le père			   17’31		  14’56

07- Le Choucas			   32’27		  10’10

08- Un message impérial		  42’37		  07’14

09- Paraphrase II			  49’51		  01’48

10- Inquiétante étrangeté		 51’39		  11’35	

11- Kafka			   63’15		  02’31

12- La métamorphose		  65’45		  04’32

FIN				    70,17	                          			 
			 

Tous mes remerciements pour leur fine écoute, leur aide et leurs conseils éclairés 
à François Bayle, Gilles Gobeil, Hans Tutschku, Annette Vande Gorne, Inés 
Wickmann.

F.D.

Commande de « Musiques & Recherches », Belgique. Création mondiale de la première version le 15 
octobre 2014 au Festival international de musique acousmatique « L’espace du son », Bruxelles. Les 
longues recherches qui ont précédé Le cri du Choucas et les Études pour Kafka ont bénéficié en 1997 
d’une subvention du Conseil des arts du Canada. L’œuvre a été réalisée dans le studio du compositeur 
en Avignon, France. L’une des Études préalables, Premières traces du Choucas, a obtenu le Prix du 
public au VIIe CIMESP 2007 (Concurso Internacional de Música Eletroacústica de São Paulo, Brasil).  
Le CD Études pour Kafka, empreintes DIGITALes IMED 09102, a été couronné à Montréal du Prix 
Opus 2009-10 «Disque de l’année ».
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